
La France en guerre : pour quels intérêts ? 

 
Les grandes puissances, lorsqu'elles attaquent des nations, à 

des fins de pillage des ressources ; de contrôle des marchés, de do-
mination stratégique, maquillent leurs actes barbares de nobles 
idéaux démocratiques. 
Les directions courtisanes des médias sont préposées au bourrage 
de crâne. 
M. Fabius a toujours un sanglot humanitaire en réserve lorsqu'il 
justifie le bombardement de la Syrie, décidé dans le droit-fil de la 
politique sarkozyste. Il garde l'œil sec lorsque son grand allié dans la 
coalition« antiterroriste », le roi d'Arabie Saoudite - 133 décapita-
tions publiques en 2015, supplices et tortures pour les hérétiques de 
sa religion, oppression des femmes – bombarde le Yémen : 2 112 
civils tués à ce jour, dont 400 enfants. 
Les citoyens lucides, incités à la crédulité, se poseront quelques 
questions. 
Pourquoi l'État français, après des décennies de coopération mili-
taire et politique avec la Syrie des Assad père et fils, incluant la for-
mation en France des chimistes de l'armée syrienne incluant 
l’équipement informatique par Alcatel des féroces « services » et des 
avions de chasse syriens, décennies couronnées par l'accueil en 
grande pompe de Bachar au défilé du 14 juillet 2008, pourquoi 
notre régime s'aperçoit-il subitement que ses amis de quarante ans 
sont d'insupportables dictateurs ? 

Pourquoi ce pays, qui, malgré 60 % de pauvres, était un eldo-
rado de profits pour les capitalistes français (50 milliards de con-
trats visés en 2010), est-il devenu une cible (1) ? 
Par amour de la démocratie ? 
Bas les masques ! 
 
(1) Voir Les Chemins de Damas, de Christian Chesnot et Georges Malbrunot, paru chez 
Robert Laffont (lecture conseillée). 
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